
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

EDITO  Madagascar : la peste en plus. Nous connaissions depuis longtemps Madagascar et ses problèmes de 
gouvernance, de pauvreté et de difficultés sociales et économiques. Nous ne connaissions pas encore Madagascar 
avec la peste ! Bien qu’elle soit endémique depuis plus de 50 ans, la peste de cette année est particulièrement 
inquiétante : elle est pulmonaire et se répand dans la population par simple éternuement, crachotement ou contact 
avec la salive. Elle a fait, à fin octobre, plus de 1300 malades et plus de 120 morts annoncés dans toute l’île, 
principalement dans les villes. Les écoles obligatoires ont différé la rentrée scolaire, les bâtiments publics ont été 
désinfectés et une vaste campagne d’information a été menée. Cependant l’épidémie ne s’est pas arrêtée pour autant. 
Elle se heurte en effet aux croyances et à la culture malgache : un mort doit être enterré dans le caveau familial, la 
cérémonie de retournement des morts doit avoir lieu périodiquement. Or ce sont-là deux facteurs importants de 
propagation de la peste. On n’est donc pas encore arrivé à enrayer totalement l’épidémie, d’autant plus que l’hygiène, 
la gestion des ordures et le système de santé sont défaillants depuis longtemps. La prolifération de rats dans les 
agglomérations ne fait que compliquer encore le problème. L’ESSVA n’échappe pas aux risques de propagation de la 

peste. L’université a été fermée trois jours afin de 
procéder aux désinfections nécessaires. Les 
mesures d’hygiène et de contrôle ont été 
renforcées pour la rentrée d’octobre. Le bureau 
de la FAM, président, vice-président et secrétaire, 
ont vécu sur place cette rentrée un peu 
particulière et reviennent encore mieux 
convaincus de la nécessité de s’investir sur place, 
au côté des Malgaches, pour assurer la formation 
du plus grand  nombre  et  aider  cette population 

 La peste, un problème de gestion des ordures également            à envisager la sortie de la misère. PP 

 
 
 

UNE NOUVELLE FORMATION : UN « MASTER EN DÉVELOPPEMENT DURABLE » 

Conçu dès janvier dernier par le rectorat de l’ESSVA et 
Olivier Donat, ancien recteur de l’ESSVA, le nouveau 
«Master en Développement Durable» a démarré sur le 
site en octobre dernier. Ce type de formation, très rare 
sur la Grande Ile, intéresse particulièrement les 
étudiants issus de l’ESSVA qui ont acquis une solide 
expérience professionnelle, mais aussi des étudiants et 
professionnels de toute l’île, puisque la formation a lieu 
en alternance à raison d’une tranche de trois jours par 
quinzaine. 
Une première volée accueille une quinzaine de 
candidats de provenances très diverses : l’un est 
spécialiste des problèmes fonciers, l’autre a créé sa 
ferme biologique, une troisième est journaliste, un autre 
est technicien dans une brasserie importante, etc. Les 
enseignants dans le cadre de ce master sont de 
renommée nationale et internationale : professeurs 
d’universités, hauts fonctionnaires, dirigeants 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                             Etudiants du Master en travail de groupe  
d’organisations internationales comme le WWF, le 
PNUD, CARE Madagascar ou encore des spécialistes de 
l’Office national de l’Environnement.  
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Le programme de formation a pour objectif de former des experts dans le domaine du développement durable, 

capables de s’adapter à la multitude des secteurs concernés : secteur public, secteur privé, associations et ONG. 

Les diplômés, après 4 semestres d’études, auront développé un savoir faire dans la maîtrise des méthodes et 

instruments d’analyse des problématiques du DD (Développement Durable), ils auront acquis des compétences 

dans la conception et la mise en œuvre de stratégies et sauront développer des projets en DD. 
 

 

COMMENT AIDER UN ÉTUDIANT DE MASTER EN DÉVELOPPEMENT DURABLE  ? 
 

Le coût de l’écolage pour cette formation est de 330.- CHF par an, somme modeste pour nous en 
Suisse, mais énorme pour un Malgache. S’y ajoute, le cas échéant, une aide sociale de 240.- CHF 
pour permettre aux étudiants de se nourrir et se loger. Dès lors, la FAM compte sur l’appui de 
ses donateurs pour apporter une aide directe aux nouveaux étudiants qui en ont besoin. 

 

 
DANS UN BÂTIMENT RÉHABILITÉ 
Le master en DD a débuté dans un bâtiment réhabilité grâce à la FAM et aux soutiens de ses donateurs. Une 
campagne de recherche de dons, qui se poursuit encore, a permis à la FAM d’engager les fonds nécessaires pour 
une première étape : le bâtiment Master. La transformation a été suivie, de Suisse, par deux ingénieurs en génie 
civil et par le bureau de la FAM. Cela a assuré la maîtrise des coûts et le suivi des travaux de l’entreprise mandatée. 
Notre visite sur place a permis de constater l’excellente réalisation des travaux et des finitions. Les locaux mis à 
disposition de l’ESSVA conviennent particulièrement à l’accueil de la nouvelle filière et leur aménagement assuré 
par des entreprises locales répond totalement aux attentes. 
 

 

 

 

 

TOUT N’EST PAS TERMINÉ ! 

Il reste encore le bâtiment de la photo ci-contre à 

réhabiliter. Avant la rentrée d’octobre 2018, les solutions 

provisoires actuelles doivent disparaître, elles évoquent 

davantage l’entassement qu’une disponibilité d’espace 

apte à un fonctionnement normal de l’école. Les travaux 

ont commencé, en particulier par la mise en place du 

toit. Tant pour le bâtiment du master que pour celui de 

la bibliothèque, les réalisations se font en vue d’une 

longue durée d’utilisation, sous une surveillance très 

étroite des coûts, sans aucun luxe superflu, mais 

répondant à des besoins avérés. 

 

COMMENT AIDER LA FAM DANS SES PROJETS 
 

La prochaine étape sera la réhabilitation du bâtiment abritant la bibliothèque et une salle 
informatique, ainsi que la construction d’un bloc sanitaire alimenté par un nouveau puits. La 
FAM compte sur votre générosité pour mener à terme ce projet. Tous vos dons, même petits, 
sont importants pour terminer ces constructions indispensables à l’école qui nous est chère.  
 

 

 



  

 

ET NOS AUTRES PROJETS 

 

Durant leur séjour en octobre, Fabienne Paratte, Jean-Claude Verdon et Pierre Petignat du bureau de la FAM 
ont pu visiter l’ensemble des projets sur place et rencontrer les partenaires malgaches concernés. 
 

La radio HAJA émet journellement, sans grand problème depuis que des relais d’antennes fournis par la FAM 
ont permis une meilleure régularité dans la diffusion. Cette période d’épidémie de peste est très particulière pour 
la radio qui joue un rôle premier dans l’information et la formation des populations campagnardes, pour la 
prévention des risques et la gestion de cette importante crise sanitaire. Le personnel technique, les journalistes et 
la direction de la radio en sont pleinement conscients et s’investissent sans compter dans leur travail. 
 

Dans le cadre du foyer Akany  voué à l’accueil d’enfants (jeunes délinquants ou cas sociaux), la FAM financera 
la construction d’un mur de protection qui permettra d’éviter les vols de matériel et de nourriture, trop courants 

dans ce quartier actuellement par le fait d’externes au foyer.  

 

La situation dans la prison d’Antsirabe n’est pas 
des plus enviables dans cette situation épidémique : 
les familles ne peuvent plus venir apporter la 
nourriture nécessaire aux prisonniers et les moyens 
mis à disposition par l’Etat sont très limités. Dès 
lors, les soutiens d’ONG comme la FAM sont très 
importants. A la demande des Petites Sœurs de 
l’Evangile avec lesquelles nous travaillons depuis 15 
ans, la FAM soutient financièrement la rénovation 
de la cuisine et des marmites qui doivent assurer 
l’alimentation de plus de 700 détenus. Une parcelle 
de cultures vivrières (manioc, haricots, soja, etc) est 
aménagée à proximité par les sœurs et les 
prisonniers, elle servira dans quelques semaines à 
nourrir en partie les détenus. 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
    La vie dans la cour de la prison 

Antenina est l’autre grand projet que les responsables de la FAM ont visité, accompagné par Tahina, l’ingénieur 
agronome engagé par la FAM. Grâce aux plants cultivés dans les pépinières, la reforestation  se poursuit : plus 
de 250'000 arbres de différentes essences ont déjà été plantés à ce jour. Une forte demande des paysans pour les 
plants d’eucalyptus existe actuellement. L’implantation de rizi-pisciculture (élevage de poissons entre les récoltes 
de riz) est généralisée dans tous les fokontana (zones) concernés, tout comme le compostage. La prochaine 
étape consistera à promouvoir l’élevage de lapins par les paysans afin de fournir de la viande pour les familles et 
du fumier de haute qualité pour les cultures. 
 
 
 
 
 

 
 
 
5 h à pied par les rizières Dimanche près de la rivière  Onive Une famille de cultivateurs  Une pépinière à côté de la rizière 
et les collines  à l’arrière plan 

 



 

 
 
 
Dans cette même région d’Antenina, l’Etat a confié au groupe international français Eiffage le soin de 
construire un grand barrage hydraulique sur la rivière Onive. Selon les informations actuellement en notre 
possession, les terres de la région d’Antenina seront partiellement recouvertes par les eaux.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
La ferme de l’un de nos pépiniériste sera submergée                La population a participé en masse à une séance d’information 
 

Un prochain Vaovao sera entièrement consacré à ce projet de construction de barrage et ses incidences sur 
place pour les populations locales, notamment sur l’inondation de surfaces cultivées, de maisons, d’écoles, de 
l’église et de tombeaux.  

 

NOUVELLES DE LA FONDATION 
En juillet dernier la FAM a édité une plaquette pour présenter aux donateurs potentiels le projet de 
réhabilitation de deux bâtiments, l’un pour accueillir la nouvelle formation en master, l’autre pour abriter une 
nouvelle salle informatique, le cyber café et des classes. La construction d’un bloc sanitaire est également 
prévue. Elle permettra aux étudiants de trouver sur place les douches qui leur font défaut, le plus souvent dans 
leurs logements. Il faudra également creuser un nouveau puits pour l’alimentation du centre sanitaire.  
Ces deux derniers projets n’ont pas encore pu démarrer, faute de moyens financiers. Nous lançons un appel à 
nos donateurs pour nous soutenir dans ces projets.  
 
Elargissement du Conseil de Fondation.  
Lors de sa dernière séance, le conseil de la FAM a accepté la candidature de Carole Varone de Genève comme 
nouveau renfort. Carole est la fille de Clara Blanc, notre ancienne secrétaire disparue il y a quelques temps. Elle 
s’occupe actuellement de la Bourse Clara Blanc et rejoindra la FAM dès le début de l’an prochain.  
D’autre part, deux nouveaux projets ont été présentés et la décision de les soutenir a été prise. Il s’agit d’une 
adduction d’eau pour un village très isolé dans l’ouest de Madagascar. Le projet sera réalisé en partenariat avec 
une autre ONG. Le second projet sera un soutien à une école obligatoire créée par deux anciens étudiants de 
l’ESSVA dans la région d’Antsirabe. Cette école accueille actuellement plus de 80 élèves pour les niveaux 
primaire et secondaire. Elle manque de tout et, selon ses moyens, la Fondation aidera les initiateurs.  
Les projets ne manquent donc pas pour les prochaines années et votre aide concrète est vraiment nécessaire 
pour que nous puissions poursuivre notre travail de solidarité sur place. 
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